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    Sylvie Bourgouin

    La signatique

    Nouvel essai

    de sémiotique complétée

    PREMIÈRE PARTIE

    Sémiotique et pleine conscience : exemples de signatique et d’apolonisme appliqués

    Avant-propos et définition des notions

    Dorénavant, l’apolonisme et la sémiotique des signes médicaux, des symptômes, des indices, la sémiologie médicale complètent la sémiotique.

    Dans son histoire de la sémiotique, parue dans la collection « Que sais-je » ? chez PUF, pourquoi l’autrice Anne Hénault efface-t-elle, supprime-t-elle la sémiologie ou la science des signes médicaux, des symptômes ? Si ceux-ci sont utilisés à mauvais escient, sont tus, omis, cachés, non-dits, alors la nuisance et la malignité s’instaurent, et des plaintes, des demandes de procès peuvent ou doivent s’ouvrir tandis que des dommages et intérêts pourront être réclamés.

    Qu’est-ce que l’apolonisme ? L’apolonisme est une proposition exposée dans le roman « Les atlals de l’esclavage » d’intégrer des parties des études médicales dans les études littéraires comme par exemple la neurologie de Mathieu Ricard, la méditation et le Dhamma, l’importance du sommeil, le paradoxal ou l’éveil, la lumière notamment, et le soulagement de la douleur dans les fins de vie ou dans les thérapies à l’exemple de la dose létale de LSD réclamée par Aldous Huxley. On peut même envisager l’aide aux fins de vie par le sommeil paradoxal, une mise en coma artificiel progressive qui conduit lentement sans souffrance à la mort.

    Notre propos visera à expliciter à partir de trois cas concrets l’apport de l’apolonisme : Zaza et Simone de Beauvoir, Marguerite Duras, Yann Andréa et moi-même, Haruki Murakami et Yushio Mishima. De manière anecdotique, je vivais dans une famille d’accueil à Boukhara de 2022 à 2024, la ville sainte d’Ouzbékistan près de laquelle est né le grand médecin arabe Ibn Sina qui prône le maintien de la santé par l’hygiène de vie physique et mentale. C’est une famille de médecins. J’ai écrit plusieurs livres dans cette famille et je partageais mes repas de ramadan avec la fille du médecin qui faisait des études de médecine. J’installais alors une sorte d’apolonisme appliqué en 2024.

    Qu’est-ce que la signatique ?

    La signatique est une proposition effectuée au colloque de l’université de Tétouan de 2021, reporté pour cause de pandémie, d’étendre et de compléter la sémiotique à toutes les formes de signes (par exemple l’astrologie chinoise ou l’astrologie indienne) et d’employer les mots dans toutes leurs occurrences.

    La signatique a été développée dans deux ouvrages « La signatique, essai de sémiotique appliquée » et « La signatique, essai de sémiotique complétée ».

    Introduction

    Comment alors intégrer la sémiologie, la science des signes médicaux, les études médicales aux études littéraires ? En d’autres termes, comment instaurer et généraliser l’apolonisme ?

    Il faut d’abord considérer l’état de santé de l’écrivain dans sa pragmatique, c’est-à-dire au moment de l’écriture et de la rédaction du livre. L’âge de l’écrivain est une notion évidente à laquelle il faut s’attacher. Est-il sain de corps et d’esprit ? Est-il sous addiction, sous drogues, sous médication ? Est-il libre surtout ? Écrit-il sous la contrainte, un travail de commande inachevé, fourvoyé par exemple, est-il exilé ? Son ordonnance influe-t-elle sur son écriture comme l’emprise de l’alcool qui peut modifier ses perceptions et ses facultés ou d’anxiolytiques qui peuvent les ralentir ?

    Il faut ensuite considérer l’importance, le bien-être ou le mal-être de l’écrivain dans le déclenchement de l’écriture. L’écrivain prend-il plaisir à écrire, est-il amateur, professionnel ou est-il forcé de vendre par exemple son œuvre dans des endroits qu’il ne choisit pas, qu’il maudit ou rejette comme les supermarchés s’il en a la phobie ?

    De plus, il faut suivre l’évolution de l’œuvre à partir de l’évolution des maladies de l’auteur. A-t-il écrit lorsqu’il était malade ? Des maladies graves ont-elles marqué à vie l’auteur ou l’autrice comme l’encéphalite virale de Zaza pour Simone de Beauvoir ou l’œuvre littéraire est-elle simplement déclenchée par des troubles passagers de l’humeur ou une contrariété éphémère et passagère comme un problème d’argent ?

    Enfin, il faut surtout analyser les relations qu’entretient l’écrivain avec la médecine, ses choix, ses rejets, ses passions, ses obsessions, son hypocondrie, ses rapports à la psychanalyse, ses fascinations et ses répulsions. A-t-il par exemple un médecin personnel, un gourou, un médium, un psychothérapeute, suit-il une thérapie ?

    Chapitre 1

    L’apolonisme et la signatique dans l’histoire de la sémiotique des symptômes, de la sémiologie médicale

    Comment nommer la sémiotique quand les signes médicaux ne sont pas utilisés pour sauver, pour soigner quand les symptômes ne sont pas annonciateurs de maladie à venir ou ne sont pas dénoncés au médecin pour déclencher le soin mais a contrario pour déclencher la maladie, voire la mort de celui qui porte le signe ?

    On peut constater une sorte de sémiotique diabolisée, satanique, inversée, une sorte de sémiotique pervertie, où au lieu d’être porteuse de signes, d’angélisme, de se montrer ange gardien, elle se montre démoniaque. L’apolonisme peut être sa nomination, c’est-à-dire la science qui permet d’analyser la sémiologie inversée et de protéger l’écrivain des mauvais conseils, des escrocs, des charlatans, des parasites, des manipulateurs qui peuvent l’entourer.

    1. Les inséparables, Zaza et Merleau-Ponty

    À la lecture « des Inséparables » et de « Tout compte fait » de Simone de Beauvoir, peut-on déterminer si l’encéphalite virale qui a tué Zaza a été détectée avant le mariage avec Merleau-Ponty ou si elle a été provoquée et le prétexte à l’annulation d’un mariage forcé pour cause de brûlures disgracieuses ? Elle emploiera d’ailleurs comme sa fille adoptive Sylvie Le Bon de Beauvoir dans sa préface le terme d’assassinat concernant Élisabeth Lacoin.

    Quels furent la place et le rôle joués par Simone de Beauvoir dans les symptômes de la maladie de son amie Zaza avant le déclenchement de l’encéphalite virale qui l’a emportée ? Peut-on admettre qu’elle est intervenue dans la mort par chute de Jean Genet le 14 avril 1986 dans un hôtel du 13e arrondissement de Paris, puisque leurs décès furent annoncés le même jour ?

    De la même façon, Simone de Beauvoir a-t-elle eu connaissance de la rechute d’alcoolisme de Marguerite Duras ou de son addiction à la drogue qu’elle a tue, ou était-elle trop âgée, trop souffrante elle-même pour les dénoncer ?

    A-t-elle menti, a-t-elle gardé le secret ? Était-elle actant du trafic de drogue ?

    De même, dans l’autre exemple proposé dans cette étude, l’hospitalisation de Marguerite Duras cachée du 15 octobre au 1er novembre 1987, hospitalisation que j’ai subie aussi exactement aux mêmes dates, la sémiologie médicale vient-elle au secours de l’écrivaine et de la vérité, ou au contraire est-elle dans le cas de ce que j’ai nommé ci-dessus la sémiotique démoniaque ?

    2. « Emily L. » Marguerite Duras, Yann Andrea et moi-même

    Dans cet exemple anecdotique, la sémiologie inversée, le signe et la sémiotique démoniaque s’exercent. Yann Andréa partage avec moi et Simone de Beauvoir d’être né sous le signe du Capricorne, et de toucher à la proximité de la nativité de Jésus, lui le 24 décembre et moi le 26 décembre. Mais au lieu que les signes astrologiques s’aimantent, se réconfortent, se consolent, se protègent, ils s’affrontent, se haïssent, se déchirent, se combattent et se détruisent.
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